
LA FORMATION 
DES ACCOMPAGNATEURS DE GROUPE 

Orie~tatio~s ~ethodologiq~es 

Par un groupe de travail international 

Supplement N. 33 * Novembre 1989 

PUBLICATION DE LA COMMUNAUTE MONDIALE DE VIE CHRETIENNE 

C.P.6139-(Borgo S.Spirito 8)-00195 Rome-ITALIE 


Editions Anglaise-Espagnole-Francaise 

Directeur: JOSE REYES 




INDEX 


PROLOGUE ..•..... «....................................... 4 

INTRODUCTION .••••••...•..........•.•..........•.•.....• 6 


1.- PRINCIPES METHODOLOGIQUES 

POUR LA FORMATION DES ACCOMPAGNATEURS •.•....••••. 8 


11.- TYPES DE FORMATION OFFERTE AUX ACCOMPAGNATEURS .. 11 


A; Formation de base .••.......•.•.....•..•••.... 11 

B. Formation permanente •......•.•..•....•.•••.•. 13 

C. Formation specialisee ..•.•.•••.•••....•.••••. 13 


111.- DOMAINES DANS LA FORMATION DES ACCOMPAGNATEURS .• 14 


1. Exercices Spirituels de Saint Ignace •••••.••• 14 


1.1. 	Une experience des Exercices .•.•..•.•••• 14 

1.2. 	Reflexion sur cette experience •.•....••• 17 


2. Communautes de Vie Chretienne •.•....••.••..•• 20 


2.1. 	Comprehension des Principes Generaux •••. 20 

2.2. 	Savoir mettre en relation Ie processus 


des Exercices avec Ie processus 

de formation CVX •..••......•••••....••.• 21 


2.3. 	Connaissance de l'histoire de la CVX .... 23 


3. Competences psychologiques ..•••.•...••••..... 25 

3.1. 	Savoir ecouter •••.•...••••.••...••.•.••. 26 

3.2. 	Savoir intervenir ...... ~ ................ 27 


4. Connaissance suffisante des aspects sociaux •. 29 

4.1. 	Realite sociale et valeurs evangeliques: 


la necessite du discernment ••...••.•.••. 31 

4.2. 	Formation en analyse sociale •••..••.•.•• 33 

4.3. 	Realite sociale et enseignement 


social de l'Eglise •••..•.....••••••...•• 34 

4.4. 	Realite sociale 


et vie des Eglises locales ..•••••.•..... 35 


5. Familiarite avec l'Ecriture et la Tradition .. 36 




Nous assumons Ie fait que personne ne 
satisfait les caracteristiques ideales 
d'un accompagnateur, mais que nous 
sommes tous disposes a entrer dans un, 
processus de decouverte dans la foi, et 
a faire les pas necessaires, si petits 
soient-ils. 

Nous acceptons Ie fait que nous ne 
serons jamais suffisamment formes, car 
nous voyons dans l'experience un 
facteur dynamique de croissance. Ainsi, 
nous nous risquons (de fac;;on respon­
sable) a debuter la tache d'accompagner 
concretement un groupe, et a nous 
engager dans une formation permanente 
que nous voyons comme un processus 
interne, lent, integre et progressif. 

Les membres du GROUPE DE TRAVAIL INTERNATIONAL qui ont contribue a l'elaboration 
de ce document sont: Barbara Bedolla (USA), P. Olivier Borg s.j. (Egypte), P. 
Jolm English s.j. (Canada), P. Alwyn Fernandez s.j. (Inde), Maria Clara 
Lucchetti (Bresil), P. Eddie Mercieca s.j. (Chili), P. Patrick O'Sullivan s.j. 
(Australie), Peter Peloso (Canada), P. Tim Quinlan s.j. (Rome), Jose Reyes 
(Coordinateur' du groupe, Secretariat Mondial CVX, Rome), Ingeborg Von 
Graffestein (Allemagne). 



PROLOGUE 


Souvent, nous nous demandons qui sont les 
lecteurs de PROGRESSIO, et nous arrivons toujours a la 
conclusion suivante: notre public est tres heterogene. 

Un groupe important de nos lecteurs se compose de 
laics et de religieux dont le role est d'accompagner des 
communautes de foi, soit au sein de la CVX, soit dans d'au­
tres associations ou mouvements, soit dans leurs parois­
ses. Pour une raison ou une autre, ces personnes se sen­
tent attirees par ce que la spiritualite ignatienne peut 
leur offrir au niveau de la reflexion et de la pratique, 
et elles esperent trouver dans PROGRESSIO quelque chose 
dans ce sens. 

Un autre groupe important, lie au precedent, se 
. constitue de membres des Communautes de Vie Chretienne, 
qui cherchent dans PROGRESSIO quelques moyens de grandir 
dans ce style de vie et qui veulent se sentir unis a tant 
d'hommes et de femmes qui, dans le monde, ont ete attires 
par le meme charisme. Nous pensons que ce supplement offre 
un materiel utile aux deux groupes. 

Dans la petite communaute de foi qui essaie de 
parcourir un chemin de croissance spirituelle et aposto­
lique, l'image de l'accompagnateur revet une importance 
particuliere. 11 n'est pas le centre du groupe, sauf, 
peut-etre, pendant les premiers pas de celui-ci, mais il 
n'est pas non plus "un autre membre". Tout en etant pre­
sent, il est appele a faire preuve d'une certaine objecti ­
vite, c'est-a-dire, a etre suffisamment proche du groupe 
pour en reconnaitre les mouvements internes et suffisam­
ment en retrait pour pouvoir proposer avec serenite les 
moyens necessaires a sa croissance. 

Nombreuses sont les aptitudes requises pour tenir 
ce role avec efficacite. En effet, il y en a tant, que 
nous ne trouverons peut-etre jamais la personne qualifiee! 
Heureusement, comme l'exprime St Ignace dans ses Exercices 
Spirituels, c'est Dieu lui-meme qui guide l'experience, en 
relation directe avec ceux qui desirent Lui ouvrir leur 
vie: L'accompagnagteur n'est qu'un temoin indigne des 
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merveilles que Dieu accomplit dans l'autre. La preparation 
que nous recevrons ne nous rendra pas plus dignes; mais 
nous serons de meilleurs temoins, sachant mieux decouvrir 
ce que Dieu essaie de dire et pouvant aider les autres a 
Le reconnaitre. 

Dans ce supplement, nous preC1sons quel type 
d'accompagnateurs nous est necessaire pour accompagner de 
petites communautes apostoliques. Nous proposons egalement 
Ie type de formation a promouvoir et les strategies pour y 
parvenir. 

Notre proposition emane des exper1ences vecues 
dans la Communaute Mondiale de Vie Chretienne, et incor­
pore la dimension ignatienne qui nous est propre, ainsi 
que la dimension associative et apostolique que nous 
souhaitons developper au-dela de la petite communaute de 
foi. Quoi qu'il en soit, nous croyons humblement que ce 
supplement est aussi un fruit que la Communaute de Vie 
Chretienne peut offrir aujourd'hui a d'autres communautes 
ecclesiales. 

L'une des contributions que nous avons toujours 
voulu faire a l'Eglise est celIe d'aider des communautes a 
grandir en tant que disciples du Seigneur, pour Le connai­
tre davantage, Le suivre de plus pres et travailler avec 
Lui. Une des plus grandes diff icultes a laquelle nous nous 
sommes toujours heurtes, au sein de notre association, et 
qui existe aussi dans d'autres communautes ecclesiales, 
est Ie manque d'accompagnateurs. 

Nous publions ce supplement a PROGRESSIO, qui 
sera egalement edite comme supplement au "Survey du 
processus de formation des COmInunautes de Vie Chretienne". 
Nous souhaitons que cette publication aide beaucoup de 
personnes a reconsiderer, dans Ie Seigneur, leur propre 
engagement en tant qu'accompagnateurs. Mais, surtout, nous 
esperons qu'il contribue a la mise en place d'une forma­
tion d'accompagnateurs - laics ou religieux - au niveau de 
communautes diocesaines, nationales et meme paroissiales. 

PROGRESSIO 
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lNTRODUCTION 

Le processus de formation CVX a deja ete decrit 
dans Ie Survey: UCroitre ensemble dans Ie Christ pour 
mieux donner la vie aux autres". Ce document, avec les 
Principes Generaux, constitue une base de reference indis­
pensable pour qui cherche a comprendre l'identite CVX. 

En effet, l'identite se definit, d'abord, dans 
les Principes Generaux, au niveau de l'esprit; puis, dans 
Ie Survey, comme chemin ou processus. Mais, nous le'savons 
et nous Ie souhaitons, Ie Survey ne definit pas un par­
cours rigide ni un processus completement structure. Cela 
lui confere une immense valeur universelle. Cependant, ce 
meme fait signifie que tout 'Ie processus CVX depend, dans 
une grande mesure, de la qualite des personnes qui Ie 
guident et de la generosite de tous a Ie suivre. 

C'est pourquoi, Ie Survey a deja ete suivi par un 
"Supplement", intitule "Vers une clarification des roles", 
ou l'on reflechit au processus decrit dans Ie Survey du 
point de vue des roles. En d'autres termes, Ie supplement 
essaie de mettre l'accent sur la contribution specifique 
des differents roles dans la vie d'un groupe, face aux 
necessites et aux difficultes qui caracterisent chaque 
etape du processus. 

Une lecture attentive du supplement "Vers une 
clarification des roles" permettra de voir de nouveau 
l'importance du role de l'accompagnateur dans un groupe 
CVX; importance qui a conduit, en 1986, l'Assemblee 
Mondiale de Loyola a formuler avec insistance une 
recommandation sur Ie developpement de la formation des 
accompagnateurs CVX. 

Le Conseil Executif Mondial, voulant donner vie a 
cette recommandation, a cree un groupe de travail 
international sur cetheme, lui assignant, entre autres 
choses, la tache de proposer un ensemble de criteres et de 
points de reperes pour favoriser et soutenir, au niveau 
local, la formation des accompagnateurs. 
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Prenant en compte Ie role d'accompagnateur tel 
qu'il est decrit dans liVers une clarification des roles", 
Ie Groupe de Travail propose maintenant un nouveau 
Supplement au IISurveyll, qui vise a offrir une base pour la 
formation des accompagnateurs. Des efforts ont ete faits 
pour presenter un materiel applicable aux diverses 
realites locales, et qui puisse etre source d'efforts 
creatifs dans les differentes communautes nationales. 

En premier lieu, nous proposons quelques princi­
pes methodologigues pour la formation des accompagnateurs. 
Ces principes doivent trouver leur expression sous 
plusieurs formes concretes appropriees a chaque communaute 
nationale. Puis, nous distinguons trois types de formation 
qui s'appliqueront aux be~9ins et possibilites. Enfin, 
nous developpons la thematfgue des domaines de contenus a 
envisager dans la formation des accompagnateurs, en 
incluant d'eventuelles strategies afin d'aborder ces 
domaines. 
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I. PRINCIPES METHODOLOGIQUES 

POUR LA FORMATION DES ACCOMPAGNATEURS 


1. 	 Lorsque nous par10ns de 1a formation des accompagna­
teurs, nous par10ns d'un defi qui consiste fondamenta­
1ement a communiquer un esprit, deve10pper des attitu­
des et transmettre des techniques. Mais, 1e plus impor­
tant est de chercher a integrer ces trois dimensions 
en une personne qui puisse a10rs aider 1es autres a 
"croitre dans 1e Christ pour mieux donner 1a vie aux 
autres. 

2. 	 Former des accompagnateurs est communiquer un esprit: 
supposons que l'accompagnateur potentie1 est une 
personne de foi, en qui nous voyons, grace a son 
experience de 1a vie, un accompagnateur possible; 
l'esprit qu~ nous devons communiquer n'est pas tant 1a 
foi chretienne en tant que te11e, (que nous supposons 
acquise), que 1a specificite de CVX qui decou1e des 
Exercices Spiritue1s de St Ignace. 11 s'agit de 
communiquer l'esprit ignatien. 

3. 	 Former des accompagnateurs est former des attitudes: 
nous acceptons qu'une attitude soit definie a 1a fois 
par une composante cognitive, une composante affective 
et par une tendance a l'action. Former des accompagna­
teurs est donc aider des personnes a acquerir certains 
contenus, a s'enthousiasmer et a a11er de l'avant 
(franchir des etapes, exprimer ceque l'on connait). 

4. 	 Former des accompagnateurs est transmettre des techni­
ques: Dieu merci, nous ne devons pas tout creer depuis 
1e debut. 11 existe des techniques deja uti1isees dans 
1es differents domaines auxque1s doit faire face un 
accompagnateur (par exemp1e: techniques de dynamique 
de groupe, de communication, differentes fa~ons de 
prier, etc.). 11 ne s'agit que de 1es mettre a sa 
portee pour qu'i1 puisse progresser en "savoir-faire". 

5. 	 Nous partons du principe que l'accompagnateur que nous 
vou1ons former n'est pas une "table rase", mais qu'i1 
participe deja - de fa~on plus ou moins importante - a 
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l'esprit que nous voulons communiquer (1). qu'il a 
deja developpe des attitudes qui l'aideront beaucoup 
dans son futur role d'accompagnateur et qu'il domine 
certaines techniques qu'il peut mettre au service d'un 
groupe CVX. 

6. 	 C1est pourquoi. il est fondamental que Ie point de 
depart de tout effort dans la formation d'un accom­
pagnateur soit que celui-ci relise sa EroEre eXEe­
rience de foi et reconnaisse les dons gu'il a re2us. 
toute experience de foi etant significative. 

7. 	 Nous pensons que nous sommes tous formateurs et tous 
en formation permanente. C1est pourquoi. nous croyons 
dans les methodes actives. dans l'echange au sein d'un 
groupe. dans Ie dialogue interpersonnel. 

8. 	 Nous acceptons Ie fait que nous ne serons jamais suffi ­
samment formes, car nous voyons dans l'exEerience un 
facteur dynamique de croissance. Ainsi, nous nous 
risquons (de facon responsable) a debuter la tache 
d'accompagner concretement un groupe, et a nous 
engager dans une formation permanente que nous voyons 
comme un processus interne, lent, integre et 
progressif. 

9. 	 Par consequent, nous assumons Ie fait que personne ne 
satisfait les caracteristiques ideales d'un accompagna­
teur, mais que nous sommes tous disposes a entrer dans 
un processus de decouverte dans la foi, et a faire les 
pas necessaires, si petits soient-ils. 

(1) 	On ne doH pas confondre "participation a l'esprit 
CVX" avec "etre membre". De nombreuses personnes, 
principalement des religieux et des religieuses, ont 
une autre communaute d'appartenance, mais elles 
participent a l'esprit CVX de facon plus ou moins 
importante. CVX est d'abord un style de vie, une 
vocation pour des personnes seculieres; cependant, en 
raison de son "identite associative" dans l'Eglise, 
les pretres et les religieux(ses) peuvent participer a 
cette "association", mais ils ne doivent, d'aucune 
maniere, en obscurcir lecaractere laIc. 
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10. 	Nous savons que ce qui sera exige de l'accompagnateur 
dependra de l'etape vecue par son ou ses groupes. Nous 
acceptons Ie fait que dans une Communaute Nationale. 
il y ait des accompagnateurs plus ou moins prepares, 
chacun a l'endroit correspondant a ses aptitudes et en 
permanente interaction avec les autres. 

11. 	Les cours theoriques et les lectures conseillees sont 
utiles. mais jamais suffisants comme preparation a la 
tache d'accompagnateur. L'experiencepersonnelle et la 
reflexion qu'onen tire, ainsi qu'un certain entraine­
ment pratique (par exemple, ateliers de formation d'ac­
compagnateurs). sont des elements indispensables. 

12. 	Pendant sa formation permanente, l'accompagnateur trou­
vera un grand benefice a participer lui-meme a un 
groupe et y recevra ainsi une aide fraternelle. Mais 
il est essentiel de garder un certain type de Ilsupervi­
sion", surtout au debut. Par "supervision" nous ne 
voulons pas dire " controle antipathique". Nous enten­
dons la supervision comme une relation d'aide entre un 
accompagnateur et un autre plus experimente, soit dans 
Ie contexte d'un groupe-atelier ou dans une relation 
personnelle. L'accompagnateur Ie plus experimente 
devra aider les autres accompagnateurs a developper 
des aptitudes leur permettant d'aider les groupes a 
croitre avec efficacite apostolique. II Ie fera 
toujours a partir de 11 experience: en ecoutant, en 
confrontant. en suggerant. 

13. 	Tout ce qui vient d'etre dit nous oblige a considerer 
globalement la formation des accompagnateurs. convain­
cus que: 

a) 	 La formation de l'accompagnateur -ou de l'accompa­
gnateur potentiel- n1est pas une question indivi­
duelle. C'est un service dans la Communaute. 

b) 	 Pour ceux qui dirigent une Communaute Nationale. 
la formation des accompagnateurs ne doit pas etre 
vue comme quelque chose de ponctuel. Les efforts 
qui sont produits doivent etre organigues (avec 
une vision d'ensemble et une vision du futur) et 
systematigues (planifies. executes et evalues). 
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11 est bon d'arriver a etablir une ser1e d'expe­
riences communes qui marquent 1e chemin de 
croissance des accompagnateurs et finissent par 
transmettre une tradition saine. 

II. TYPES DE FORMATION OFFERTE AUX ACCOMPAGNATEURS 

Compte-tenu des principes methodologiques exposes 
ci-dessus, les trois types de formation suivants devraient 
s'implanter progressivement dans toutes 1es Communautes 
Nationales: 

A. 	 Une formation de base, necessaire avant que la 
personne ne commence a accompagner un groupe. 

B. 	 Une formation permanente et genera1e, qui doit etre 
proposee sous differentes formes a ceux qui deja 
accompagnent un groupe. 

C. 	 Une formation plus specia1isee, dirigee a ceux qui 
desirent et peuvent approfondir l'un ou l'autre des 
nombreux gomaines specifiques correspondant au profi1 
ideal d'un accompagnateur. 

A. Formation de base 

La formation de base consiste fondamenta1ement a: 

a. 	 Faire en sorte que 1a personne ait une experience de 
pr1ere personne11e et une certaine pratique de l'exa­
men de conscience (qui integre 1a priere a 1a vie quo­
tidienne). Qu'e11e ait aussi une experience de vie com­
munautaire et des Exercices Spiritue1s, en plus d'un 
niveau correct de formation chretienne generale. 11 se 
peut que 1a personne, au moment d'envisager d'etre 
accompagnateur, remplisse deja ces exigences. Dans ce 
cas~ le plus important sera l'etape suivante (b). 

b. 	 Accompagner 1a personne pendant qu'e11e prend 1a 
decision de se rendre disponib1e a l'accompagnement de 
groupe. Par "accompagner", nous entendons: 
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- L'aider 8 relire son histoire de foi. 
L'aider 8 reconnaitre ses motivations pour etre 
accompagnateur. 
L'aider 8 reconnaitre les dons et les obstacles 
qUi sont en elle pour etre accompagnateur (par 
exemple, sa capacite 8 "sentir avec" l'autre). 
L'aider 8 formuler son option dans le contexte 
plus large de l'Eglise et de la Communaute 
Nationale ou locale. 

Ceci peut etre l'occasion de faire l'experience 
d'une prise de decision dans le style ignatien. 

c. 	 Donner 8 la personne la possibilite de lire et, plus 
tard, d'approfondir (en groupe de personnes etant dans 
des conditions similaires, en dialoguant avec un accom­
pagnateur plus experimente) au moins les textes 
suivants: 

- Principes Generaux, en mettant particulierement 
l'accent sur les 11 premiers numeros. 

- Survey de formation, en mettant particu1ierement 
l'accent sur 1'etape dans 1aquelle il devra 
s'inserer. 

-	 Supplement au Survey: liVers une clarification des 
roles .•• ", en mettant particulierement l'accent 
sur le role de l'accompagnateur. 

d. 	 Aider la personne 8 formu1er un "Plan de formation 
personnelle", c'est-8-dire un ensemble d'objectifs et 
d'activites qui, considerant son point de depart, 
donnent une d~rection 8 ses efforts pour progresser 
dans son service d'accompagnement. Les objectifs peu­
vent se referer 8 des changements d'attitude souhaita­
bles, -8 des contenus devant etre approfondis, 8 des 
aspects de la vie de foi ou grandir, etc. Les activi­
tes peuvent etre des lectures, des conversations perio­
diques, la participation 8 des cours ou des seminai­
res, etc. La formulation de ce IIPlan de formation 
personnelle" pel:lt se baser sur les domaines de conte­
nus proposes plus loin. Ce plan n'est pas un but 8 
atteindre avant de commencer 8 accompagner un groupe; 
son objectif est plutot de donner une direction 8 la 
formation permanente dans le futuro 
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B. Formation permanente 

Une fois que 1a personne accompagne un groupe, 
c'est-a-dire. apres avoir remp1i 1es objectifs de 1a 
formation de base, sa formation se poursuivra de fa~on 
pe,rmanente, tres 1iee a l' experience concrete d I accompa­
gner un groupe et au IIP1an de formation personne11e". 

Cette formation permanente et continue de l'accom­
pagnateur a1ternera entre l'activite personne11e et l ' acti­
vite de groupe: 

Activite personne11e: lectures, relations avec 
que1qu ' un ayant deja une cetaine experience, 
priere, Exercices Spiritue1s annue1s, etc. 

- Activite de groupe: avec d'autres accompagna­
teurs, on peut p1anifier divers types d ' activites 
de groupe. Fondamenta1ement, 1a reunion periodi­
que de personnes etant dans des conditions simi­
1aires (ou"ate1ier permanent d ' accompagnateurs ll

): 

l' experience, si e11e est revue et partagee avec 
d'autres, sera toujours un moyen de choix dans 1a 
formation de l'accompagnateur. Des techniques, 
comme I'etude de cas, la lecture guidee et parta­
gee. l ' echange informe1, Ie role-playing, doivent 
etre uti1isees dans 1es reunions d ' accompagna­
teurs de groupes. Les contenus de ces reunions 
peuvent etre choisis' progressivement et a1ternati­
vement dans Ia longue 1iste des domaines proposes 
au chapitre suivant. 

C. Formation specia1isee 

Des temps forts dedies a approfondir l'un ou 
l ' autre domaine proposes pour 1a formation de l'accompagna­
teur, pourront etre offerts sous forme de cours intensifs, 
de semestres sabbatiques, d ' etudes dans une universite. 
etc. 

Le profH ideal de l'accompagnateur est tres 
vaste et exigeant. C' est pourquoi il convient de prevoir 
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cette formation plus specialisee, mais sans que celle-ci 
n'entrave d'autres efforts plus modestes. Par exemple: 
certains accompagnateurs de groupe pourraient etre formes 
pour diriger egalement les Exercices Spirituels. 

III. DOMAlNES DANS LA FORMATION DES ACCOMPAGNATEURS 

Suivant Ie Supplement au Survey liVers une clarifi ­
cation des roles •.• II (pp.35-36), nous developpons ici les 
differents domaines dont on doit tenir compte dans l:a for­
mation des accompagnateurs de groupe. 

1) Exercices Spirituels de Saint Ignace 

1.1. Une exper1ence des Exercices: Qu ' entendons-nous par 
avoir fait l'experience des Exercices? Nous proposons 1C1 
quelques observationspreliminaires et quelques modalites 
pour repondre a cette exigence. 

Observations preliminaires: 

a. 	 L' ideal est que l'accompagnateur ait une grande habitu­
de des Exercices Spirituels: 

- a partir de sa propre experience des Exercices com­
plets, soit dans une maison de retraites, soit selon 
l'Annotation 19, et 

- a partir de l'experience d ' accompagnement des Exerci­
ces. 

b. 	 Cependant, compte-tenu des principes methodologigues 
enonces auparavant, nous croyons qu ' exiger de l'accom­
pagnateur une exper1ence complete avant que celui 
n ' ait commence son service en tant que tel, peut etre 
paralysant dans beaucoup de communautes nationales. Si 
l'accompagnateur aide un groupe qui a deja parcouru un 
grand chemin, et qui donc, se trouve a des etapes ulte­
rieures au processus decrit dans Ie Survey, il va de. 
soi q~'il devrait avoir une experience complete des 
Exercices. Mais, Ie degre de familiarite de l'accompa­
gnateur avec les Exercices peut varier proportionnelle­
ment a l'age des membres et a l'etape de croissance du 
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groupe qu'il guide. La formation de l'accompagnateur 
est dynamique et permanente: tout ne doit pas etre 
acquis des Ie debut. 

c. 	 Considerant l'experience CVX dans diverses parties du 
monde et connaissant les derniers developpements en 
lien avec l'Annotation 19 (voir les Supplements a 
Progressio N.18-19 et N.28-29), il nous semble que 
cett;e condition qui consiste a "avoir fait les 
Exercices" peut etre remplie de differentes fa~ons. 

d. 	 Quand nous parlons de "differentes fa~onsll, nous ne 
disons pas de "n'importe quelle fa~onlt. Nous parlons 
toujours d'Exercices personnalises, inseres dans un 
processus de formation plus vaste qui, tot ou tard, 
conduira a une experience de la totalite. Quelle que 
soit la forme choisie, nous pensons qu'elle doit etre 
suffisamment fidele au texte ignatien, afin que Ie 
retraitant puisse faire l'experience des Exercices 
sans- trop de lectures bibliques ou autres textes qui 
pourraient Ie distraire. Cela peut sembler difficile, 
surtout pendant la premiere semaine, mais c'est une 
grande aide pour apprehender Ie processus des 
Exercices dans Ie but d'aider plus tard d'autres 
personnes. II va de soi que des la deuxieme semaine, 
Ie texte evang~lique doit etre tres present, car clest 
Ie contenu meme du processus. II est important, 
cependant, que les meditations ignatiennes les plus 
importantes (les Deux Etendards, Trois Groupes 
d'hommes, Trois sortes d'humilite ••. ) soient faites en 
ne se servant que du texte d'Ignace. 

Differentes modalites pour aborder cette exigence: 

Nous proposons 5 modalitesdifferentes qui, lues 
conjointement a tout ce que ce document a developpe 
jusqu'ici, peuvent servir d'orientation pour la formation 
d'accompagnateurs de groupe. 

a. 	 4 retraites de huit jours en une periode de deux ans: 
C'est-a-dire, faire l'equivalent des 30 jours en 4 
etapes, chacune correspondant a une "semaine" des 
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Exercices, dans une periode de 2 ans (par exemple, 
juillet janvier juillet - janvier). Chaque etape 
correspond a une retraite de 8 jours (ou 10, ou 12, 
suivant la personne). En general, la deuxieme semaine 
peut prendre plus de temps que les autres. Entre une 
retraite et une autre, le retraitant essaie de vivre 
les fruits de la "semaine" precedente et de se prepa­
rer a la suivante, en rencontrant son accompagnateur 
tous les 15 jours. Cette fa~on de faire les Exercices 
semble interessante pour ceux qui peuvent disposer de 
8 jours deux fois par an (par exemple: etudiants, 
professeurs, religieux et religieuses ... ). 

b. 	 Exercices complets dans la vie guotidienne: 
l'experience prouve que les Exercices dans la vie, 
faits durant une periode qui varie entre un et deux 
ans, est une fa~on reelle de vivre les Exercices dans 
leur totalite. Cependant, il est important de tenir 
compte des conditions et recommandations que les 
recentes etudes ont formulees sur cette modalite. 

c. 	 Combinaison de a et b: une retraite de 8 jours, en con­
tinuant par les Exercices dans la vie et en terminant 
par une autre retraite de 8 jours. On pourra imaginer 
d'autres variations de ce style. 

d. 	 Retraites de huit jours: l'experience d'une retraite 
de 8 jours individuellement accompagnee, surtout si 
elle se repete pendant plusieurs annees consecutives, 
est une bonne fa~on de se familiariser avec la 
totalite des Exercices. De fait, il suffirait d'avoir 
commence une experience de ce style pour commencer a 
accompagner un groupe, en supposant que la personne 
poursuive la pratique de la retraite annuelle et que 
le groupe qu'elle guide en soit aux premieres etapes 
de croissance. 

e. 	 "Quelques Exercices" dans la vie: On ne doit pas mlnl­
miser la richesse qu'on trouve en faisant quelques 
parties des Exercices dans la vie. Par exemple, une 
personne peut faire la premiere et la deuxieme semai­
nes dansune periode'de 6 ou 8 mois en se conformant 
aux caracteristiques d'une retraite dans la vie. 
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Ensuite, elle pourra s'interrompre. L'experience prou­
ve que les personnes ayant fait cela, font en general, 
quelques breves retraites (week-ends) apres, puis, au 
bout d'un certain temps, commencent une autre periode 
de retraite dans la vie. 

NOTE: Avant de proposer l'une de ces fa!;ons de faire les 
Exercices, on suppose que les personnes ont ete 
progressivement preparees. Par exemple: journees de priere 
hebdomadaires pendant une periode de 10 semaines, durant 
lesquelles des groupes de personnes sont introduits a la 
priere ignatienne. 

1.2. Reflexion sur cette experience 

L'experience des Exercices sans une certaine 
reflexion et comprehension du processus nlest pas une 
preparation suffisante pour accompagner un groupe. Les 
Exercices Spirituels se veulent etre une rencontre du 
retraitant avec Dieu, et, dans ce sens, ilssont un don 
offert a toute l'Eglise, independamment de ce que chaque 
personne fera apres avoir vecu cette experience. En effet; 
de nombreuses personnes, laiques ou religieuses, font les 
Exercices puis, continuent a vivre leur vie chretienne, 
mais pas necessairement a CVX ni dans une autre communaute 
ignatienne. 

Mais, a CVX, les Exercices sont l'argument sous­
jacent a tout Ie processus. Les groupes CVX, comme Ie 
Survey de formation l'illustre, grandissent selon la dyna­
mique des Exercices, et il est donc absolument necessaire 
que l'experience des Exercices Spirituels soit su~v~e 
d'une reflexion sur la fa~on dont leur dynamique se pour­
suit dans un processus communautaire de croissance spiri­
tuelle et apostolique. On doit aider l'accompagnateur a 
comprendre certaines etapes ignatiennes de croissance 
(pedagogie) et leur relation avec Ie fait d'accompagner un 
groupe. On doit egalement l'aider a comprendre que l'appel 
a etre un membre mur d~ CVX vient de l'experience du 
Royaume et de la Deuxieme Semaine des Exercices. 

La reflexion sur les Exercices proposee aux accom­
pagnateurs doit etre la plus profonde et systematique 
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possible. Voici quelques modalites qui aideront a verifier 
que cette reflexion a bien lieu: 

a. 	 Reflexion immediatement apres l'experience de la 
retraite: 

Cette modalite consite a inviter un groupe homo­
gene d'accompagnateurs a faire ensemble une retraite per­
sonnalisee de 8 jours. Tout de suite apres, leur proposer 
3 a 5 jours de reflexion sur cette experience. On obtient 
ainsi un Cours pour accompagnateurs CVX, de 11 a 14 jours, 
qui peut etre propose aux accompagnateurs a n'importe quel 
moment de leur processus de formation. 11 est conseille, 
cependant, de le proposer comme une partie de ce que nous 
avons appele "formation de base"; c'est-a-dire, au debut 
de la formation d'un accompagnateur. 

b. 	 Retraite suivie d'une serie de reunions avec d'autres 
accompagnateurs: 

Une retraite personnalisee de 8 jours peut etre 
suivie de differentes.reunions, une ou deux fois par mois, 
pendant une periode de 6 a 12 mois. Dans chacune de ces 
reunions, on approfondira un aspect des Exercices: la 
priere, le discernement, le role de l'accompagnateur, le 
deroulement des Exercices, etc. Cette modalite est un 
complement ou une variation du point precedent (a). En 
d'autres termes, elle peut faire partie de la "formation 
de base" ou de la II formation permanente" des 
accompagnateurs. 

c. 	 Atelier sur les Exercices et leur relation avec le 
processus CVX: Supposons qu'il existe un groupe d'ac­
compagnateurs ayant une certaine experience et ayant 
deja fait une reflexion sur les Bxercices (par exemple 
ce qui est propose ci-dessus, (a), on pourra etablir ­
dans le contexte de la "formation permanente" - un 
groupe permanent de reflexion. Voici 3 propositions 
pour ce type de groupes: 

i) 	 Reunions regulieres qui, avec l'experience des 
Exercices comme toile de fond commune, aident les 
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Cette 

'personnes a reflechir sur leur experience concre­
te d'accompagnateurs de groupe: 

En partant des problemes et des experlences d'un 
groupe, essayer ensemble d'identifier a quelle 
etape de la dynamique des Exercices se trouve ce 
groupe, ou quels elements typiques de la 
spiritualite ignatienne s'appliquent a ce cas. 

- En suivant systematiquement la dynamique des 
Exercices, essayer de voir comment celle-ci 
s'applique a ce que l'un ou l'autre est en train 
de vivre dans son groupe, ou a ce que lion 
devrait proposer a un groupecomme etape 
suivante. 

ii) 	 Choisir un theme' au niveau national et former 
plusieurs groupes de travail dans les differentes 
villes ou les gens sont interesses. Chacun de ces 
groupes choisira sa propre fa~on d'etudier et 
d'approfondir ce theme, en vue d'une reunion 
generale de tous ces groupes de travail qui aura 
lieu l'annee d'apres. Par exemple, une annee, on 
peut choisir Ie theme "l'accompagnement spiri ­
tuel", et un groupe peut choisir de l'etudier en 
utilisant Ie supplement: "Libres pour servir", 
d'Alex Lefrank s.j. Ce groupe se reunit une fois 
par mois pour discuter - en partant de l'experien­
ce de chacun - de ce que lion a lu et de ce sur 
quoi lion a reflechit depuis la derniere reunion. 
Au bout d'un an, tous les groupes se reunissent. 
A cette reunion, les gens ont la possibilite 
d'ecouter les contributions de tous les groupes 
ainsi qu'une nouvelle synthese du theme, preparee 
par un specialiste ou une personne bien formee. A 
la fin de cette reunion, on decide du theme pour 
l'annee suivante qui, par exemple, pourrait etre: 
"La deuxieme semaine et l'election". 
modalite peut etre adaptee par les differentes 
communautes nationales en vue de la formation 
permanente des accompagnateurs. 
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iii) 	Un cours de 5 jours pour accompagnateurs de 
groupe: L'objectif de ce cours pourrait etre: 
arriver a une comprehension, une certaine con­
fiance et aux aptitudes necessaires pour recueil ­
lir les elements essentiels de la dynamique CVX, 
afin de les mettre, par la suite, au service des 
groupes dans les premieres etapes de croissance. 
Grace a un processus de conferences, de reflexion 
personnelle, d'echange en petits groupes, de ses­
sions de questions/reponses, Ie cours pourra etre 
centre sur des elements theologiques et spiri ­
tuels de la dynamique de croissance des individus 
et des communautes dans Ie style de vie CVX. 

* * -J~ * 
Cette reflexion sur les Exercices Spirituels et 

l'experience concrete qui en decoule, doit comprendre deux 
autres specifications faites dans Ie Supplement au Survey 
"Vers tine clarification des roles": 

- familiarite avec Ie processus general des 
Exercices et 

- comprehension de la dimension sociale des 
Exercices. 

Cette derniere dimension doit 'etre developpee 
ulterieurement grace a des initiatives particulierement 
dediees a son etude et a sa reflex ion, comme celles qui 
sont suggerees plus loin (chapitre 4). 

2. Communautes de Vie Chretienne 

2.1. 	Comprehension des Principes Generaux: 

Les Principes Generaux constituent un texte tres 
riche, inspire de latheologie actuelle et de la tradition 
CVX. Cependant, c'est un texte tres condense, dont la ri ­
chesse· est evidente seulement apres une lecture minutieuse 
et une reflexion ser~euse. Ayant lu attentivement les 
Principes Generaux c'est bien sur ce qu'un accompagna­
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teur ,devra faire on se rend compte a quel point leur 
spiritualite jaillit de la meditation du Royaume etde la 
contemplation de l'Incarnation des Exercices Spirituels. 
En outre, la familiarite avec les Principes Generaux est 
une garantie de ce que l'accompagnateur n'est pas seule­
ment en train de realiser "son" projet ou d'aider "son" 
groupe, mais qu'il collabore avec d'autres groupes de 
laics, les aidant a devenir ce qu'ils desirent et a vivre 
leur vocation dans l'Eglise. C'est une attitude fondamen­
tale chez tout accompagnateur CVX authentique et llune de 
ses expressions est l'identification aux Principes 
Generaux, leur connaissance et leur comprehension. 

Ainsi, des Ie tout debut de leur service, les 
accompagnateurs doivent etre aides a lire les Principes 
Generaux (formation de base). lIs doivent egalement etre 
aides de fa90n permanente a approfondir, conserver et 
communiquer leur signification (formation permanente), 
sachant qu'il n'existe pas de formulation du charisme CVX 
ayant plus d'autorite que les Principes Generaux. Le carac­
tere laic et apostolique, les sources de notre spiritua­
lite et nos moyens typiques de croissance spirituelle 
doivent etre toujours mis en valeur et approfondis par les 
accompagnateurs. 

II existe plusieurs strategies pour ,developper ce 
domaine de la formation des accompagnateurs. Deux 
documents ont deja ete publies pour faciliter cette tache: 

,- Approfondir notre comprehension des Principes 
Generaux (par un groupe de travail interna­
tional) . 

- "Un style de viet! (serie d'articles par Ie P. 
Louis Paulussen s.j.). 

2.2 	 Savoir mettre en relation Ie processus des 
Exercices avec Ie processus de formation CVX: 
lci, il s'agit de la capacite de synthese que 

chaque accompagnateur devrait developper de fa90n perma­
nente tout au long de son processus de formation; On doit 
aider les accompagnateurs a etre capables de voir une 
inter-relation entre la dynamique de "croissance en li ­
berte pour Ie service" des Exercices et la dynamique d'un 
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groupe qui grandit vers une communaute de discernement 
apostolique. Plus l'accompagnateur verra clairement cette 
inter-relation entre les Exercices et la formation CVX, 
plus il pourra aider Ie groupe a trouver sa voie au 
travers d'un processus. de prise de decisions, dans un 
esprit de discernement. II y a deux types d'un tel proces­
sus communautaire de prise de decisions. Le premier consis­
te a ce que la communaute aide l'un de ses membres a dis­
cerner un probleme personnel et a parvenir aux decisions 
et a l'action. L'autre a lieu quand la communaute, dans sa 
totalite, suit un processus de discernement et arrive a 
une decision et une action communautaire. Dans les deux 
cas, Ie groupe se trouvera dans une atmosphere de discerne­
ment. La connaissan~e pratique de differentes methodes de 
discernement communautaire et l'aptitude a aider un groupe 
en la matiere sont deux qualites souhaitees chez un accom­
pagnateur. II est clair que ces aptitudes ne pourront etre 
acquises que grace a une vision d'ensemble et integree des 
Exercices Spirituels et du processus CVX. 

On n'aboutit, en general, a de bonnes syntheses 
que grace a un bon niveau de connaissance, une experience 
suffisante et une reflexion profonde. II nous faut donc . 
accepter de donner du temps aux accompagnateurs pourqu'il 
puissent avancer dansce sens. Nous ne pouvons pas 
demander des Ie debut ce qui s'acquiert progressivement 
dans un processus. 

La formation permanente des accompagnateurs devra 
leur fournir la possibilite de reflechir et de partager 
sur leurs experiences, et des les situer dans Ie contexte 
de leur vie. Au bout d'un certain temps, on pourra penser 
a un entrainement plus specialise dans ce domaine, 
comprenant de bonnes lectures ou des conferences par des 
specialistes. 

Nous pouvons conseiller ici Ie travail simple et 
profond de Patrick O'Sullivan s.j.: "Spiritualite ignat­
ienne et formation CVX" (Supplement N.23 de PROGRESSIO. 
Avril 1984). Cependant, Ie texte de base dans ce domaine 
reste Ie "Survey" du processus de formation CVX et les 
commentaires qulon en a faits, publies dans les differents 
pays. 

- 22 ­



Une question importante a tenir compte dans ce 
domaine est 1e role de 1a reunion periodique du petit grou­
pe, de 1a priere personne11e et de 1a relation entre ces 
deux rea1ites. En effet, l'accompagnateur du groupe n'est 
pas necessairement 1e directeur spirituel de tous les mem­
bres du groupe, mais il doit veiller a ce que dans Ie pro­
cessus du groupe s'integrent toutes les dimensions de la 
vie spiritu~lle des personnes pour les orienter vers la 
mission. 

Dans ce sens, on peut dire que 1a 1t c l e " du style 
de vie CVX est la priere qui decoule de la vie et y retour­
ne: c'est en e1le quia lieu Ie processus d'integration et 
de conversion. Ainsi, il est donc tres utile d'aider les 
accompagnateurs, dans leur formation; a etre des "accompa­
gnateurs de priere" pour qu'ils puissent aider les membres 
du groupe a eva1uer leur priere et a y voir une relation 
avec leur vie de tous les jours. 

Dans la ligne des Exercices Spirituels, la priere 
est une rencontre et non pas une representation de roles. 
Si les gens comprennent cela, alors toute leur image opera­
tionnelle de Dieu peut changer; ils Le voient concretement 
comme un Pere ~oureux. Notre image operationnellede Dieu 
se ref1ete dans toutes nos relations et on la reconnait, 
en effet, dans notre attitude premiere devant la vie. 

Ainsi, une bonne formation pour accompagnateurs 
devrait comprendre cette aptitude a integrer 1a priere 
personnelle a la vie du petit groupe, de fa~on a ce que 
l'ensemble puisse etre experimente comme une "rencontre 
avec Dieu", personnelle et communautaire, qui conduise les 
personnes et les groupes vers un vecu reel et permanent de 
la dynamique des Exercices. 

La encore, dans ce domaine de formation, i1 est 
important que les accompagnateurs puissent se reunir pour 
etudier, reflechir et creer de nouvelles formes de vivre 
ce processus. 

2.3. Connaissance de l'histoire de 1a CVX: 

Pour connaitre 	 l'identite et l'orientation de la 
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CVX aujourd'hui, une certaine connaissance de l'histoire 
CVX est indispensable. Etant donne que la CVX est une 
conununaute apostoligue, il est important que llaccompagna­
teur dlun groupe soit conscient de la facon dont Dieu a 
guide Ie processus a travers les siecles. Grace a la 
connaissance de l'histoire, il doit prendre conscience, de 
nouveau, qulil n'est pas en train d'accompagner IIson ll 

groupe, mais plutot d'aider les personnes a participer a 
un charisme plus vaste et anterieur a elles-memes. Vivre 
la vocation CVX est une option qui, entre autres choses, 
nous engage a connaitre et a accepter notre histoire et 
notre tradition comme un don de Dieu, et a placer nos 
efforts actuels dans Ie contexte de la croissance de cette 
"conununaute apostoligue". 

Certains textes brefs sur notre histoire 
devraient etre proposes a 11 etude et a la reflexion des 
accompagnateurs, en les invitant a une attitude de 
decouverte des dons qui nous ont ete donnes. Les deux 
documents de base disponibles sont: 

"Clest ainsi que Dieu travaille" (P. Louis 
Paulussen s.j.), qui offre une tres bonne 
synthese de notre histoire, depuis Ie debut 
jusqu'a l'approbation des Principes Generaux. 

"La Communaute Mondiale CVX - Genese et signifi­
cation" (P. Juan Ochagavia s.j.). Bien que ce 
texte ne pretende pas etre principalement,histo­
rique, clest une excellente reflexion - cimentee 
dans la tradition - sur notre histoire recente. 

Dans la bibliotheque du secretariat mondial, a 
Rome, il y a un bon nombre de documents et de livres histo­
riques. Le plus classique est celui du P. Emile Villaret 
s.j. On devrait encourager des personnes, ayant la capaci­
te de faire des recherches, a entrer en contact avec Ie 
secretariat, dans la ligne de ce que nous avons appele 
"formation specialisee". On pourrait aussi ep.visager une 
recherche (au niveau d'une these) qui permettrait une 
nouvelle vision systematique de notre histoire. 
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Cette connaissance et comprehension de notre his­
toire est un domaine de formation qui devrait etre inclus, 
de fa90n· breve mais precise, dans la "formation de base". 
11 devrait etre developpe ulterieurement dans la "forma­
tion permanente" et pourrait etre propose, selon les inte­
rets et les possibilites, a un niveau plus specialise. 

3. Competences psychologigues 

Ce domaine de formation est en lien avec la crois­
sance humaine, les processus de groupe, les techniques de 
communication ou dynamique de groupe, la resolution des 
conflits, etc. Tous ces elements de la psychologie moderne 
sont necessaires a un bon accompagnement de groupe. Bien 
que l'accompagnateur puisse progresser, tout au long du 
processus, dans le maniement de ces techniques, nous 
devrions nous assurer des le debut qu'il possede certaines 
"dispositions". 

Une personne que nous invitons, ou qui se propose 
pour etre accompagnateur de groupe CVX devrait etre quel­
qu'un de mur au point de vue psychologique. La maturite 
n'est pas perfection, mais acceptation de soi-meme. Ainsi, 
nous parlons d'une personne aimable et capable d'entrer en 
relation avec d'autres, ayant une bonne dose de confiance 
en elle-meme, due a une bonne image de soi. Cette derniere 
provient, parfois,d'une bonne connaissance de ses limites, 
forces, tendances et difficultes personnelles; et surtout 
du fait de se sentir reconcilie avec elles. 

Ces dispositions doivent etre comprises seton les 
personnes, les cultures et les ages, dans la ligne de ce 
qui a ete dit pour definir la "formation de base" d'un 
accompagnateur (voir p.4, en particulier le paragraphe (b) 
sur l'accompagnement de la personne au moment ou elle choi­
sit d'etre ou de ne pas etre accompagnateur de groupe). 

Avec ces commentaires preliminaires, nous entrons 
ici dans le developpement le plus minutieusement decrit 
des differents aspects de ce domaine. Sachant que notre 
intention n'est pas de former des psychologues profession­
nels, nous avons reuni les contenus de ce domaine en deux 
categories de base: 
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- Savoir eco~ter, 


- Savoir intervenir. 


3.1. 	 Savoir ecouter: 

Au long de son processus de formation, l'accompa­
gnateur devrait deveiopper une bonnesensibilite aux 
differentes fa~ons qu10nt les personnes de communiquer. 

L'aptitude premiere, dans ce sens, est d'etre 
capable d'ecouter. Ecouter signifie aussi lire Ie langage 
du corps, aider les personnes a formuler ce qu'elles desi­
rent mais ne peuvent pas exprimer; rappeler, reconnaitre 
des sentiments ou des blessures psychologiques, savoir uti ­
liser Ie silence, laisser parler les gens sans les juger. 
Le groupe se sentira aide par l'opinion ou l'intervention 
de l'accompagnateur seulement si celui-ci sait ecouter. 

Partager avec d'autres accompagnateurs est fonda­
mental afin de developper cette capacite a ecouter. Voici 
un modele possible pour une rencontre d'accompagnateurs 
d I une j ournee : 

Matin: 	 Reflexion guidee sur l'experience d'un groupe, en 
5 temps: 

1. 	 Partager en groupes de deux: chaque accompagna­
teur choisit un . groupe qu'il a accompagne ou 
qui il accompagne et il partage son experience 
avec un autre accompagnateur. A cette etape, il 
nly a pas de discussion: seulement une 
information mutuelle et une ecoute active .. 

2. 	 Reflexion personnelle: Comment, en tant qulaccom­
pagnateur, aurais-je reagi face a la situation 
que je viens d'entendre? Pourquoi? 

3. 	 Partager en groupes de deux: Les resultats de la 
reflexion personnelle se partagent avec Ie merne 
accompagnateur avec qui on a commence Ie travail. 
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4. 	 Temps pour une autre reflexion: Comment me suis­
je senti pendant que j'ecoutais les suggestions 
de l'autre; pendant que je cherchais une solution 
pour Ie cas de l'autre? 

5. 	 Ecouter dans une session pleniere: Quelles idees, 
experlences ou questions me sont-elles venues a 
l'esprit pendant les differentes etapes de cet 
exercice? 

OU BIEN 

Role-play suivi d'une evaluation detaillee de ce 
qui slyest passe. Comment les participants 
ont-ils agi? Quelle a ete leur reaction? Quelles 
reflexions me viennent a l'esprit? 

Apres-midi: 	 Conference sur les mecanismes de reaction 
devant les situations, en particulier Ie 
phenomene de transfert .et de contre­
transfert (Ie theme pourra changer dans des 
reunions futures). Reflexion personnelle sur 
mes propres tendances et jeux psychologi­
ques. Partager en petits groupes. 

Ce modele simple donne aux accompagnateurs l'op­
portunite d'apprendre par la pratique quelques techniques 
d'ecoute; beaucoup d'adaptations sont permises: 

3.2. 	Savoir intervenir: 

De temps en temps, l'accompagnateur devra interve­
nir dans Ie processus du groupe ou offrir quelque contenu. 
Ces contenus ou interventions, en general, refleteront au 
groupe ce qu'il est en train de vire et lui montreront plu­
sieurs fa~ons d'aller de l'avant. C'est pourquoi, ils sont 
lies a l'experience concrete du groupe et ne se reduisent 
pas seulement a l'aspect psychologique, car Ie groupe CVX 
n1est pas seulement un groupe "de rencontre" ou de "deve­
loppement personnel". II est donc tres souhaitable que, 

. dans Ie message adresse par l'accompagnateur au groupe, il 
y ait une integration des dimensions des relations humai­
nes, du processus de groupe et du processus spirituel. En 
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d'autres termes, l'accompagnateur doit pouvoir enseigner 
cette capacite a ecouter, accQmpagner la priere avec 
l'Ecriture Sainte et l'histoire personnelIe de grace, 
aider les membres a exprimer leur propre histoire a partir 
d'une perspective de foi. C'est ainsi que l'accompagnateur 
devrait, de fa~on integree, intervenir dans Ie processus 
du groupe. 

Pour remplir ce role, l'accompagnateur doit sa­
voir de mieux en mieux quand et comment intervenir, propo­
ser un moment de silence, entrer plus profondement dans un 
conflit, aider les personnes a faire face a un sujet diffi­
cile, a vivre des moments de crise, aider Ie groupe a 
gerer la peur ou la colere, avoir l'intuition des moyens a 
mettre en oeuvre - venant des membres eux-memes - pour la 
construction de la communaute, etc. 

Certains des domaines de la psychologie moderne 
qui peuvent etre envisages dans des reunions d'accompagna­
teurs (cf. formation permanente) en vue de les aider a 
progresser sont: 

- Etapes du developpement humain 
- Processus ou dynamique de groupe 
- Communication et resolution des conflits. 

Selon les differentes realites et' interets, on 
pourra proposer egalement un entrainement plus specialise. 
Par exemple, dans les aspects suivants: 

- Souvent, lorsqu'une personne lise rapprochell de la reli­
gion, c1est parce qu'elle est passee par une situation 
ou une crise qui l'a conduite a se tourner vers Ie 
Seigneur. Elle commence par se poser des questions fon­
damentales et il est peut-etre necessaire de regarder 
les blessures psychologiques que lui a laissees la 
crise qu'elle vient de passer. Elle se sent agressee, 
et eprouve de la peur, de la colere, etc. Tout cela 
est souvent Ie resultat de sa famille d'origine, 
qu'elle a laissee sur Ie plan physique, mais pas du 
tout sur Ie plan emotionnel. L'influence de notre 
famille d'origine atteint l'image que nous avons de 
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nous-memes, ainsi que la fa~on dont nous voyons les 
autres, Ie monde, notre vie a CVX. 

- Les introvertis ne gerent pas l'information comme les 
extravertis. Les intuitifs n'arrivent pas a une 
decision de la meme fa~on que ceux qui sont plus 
cerebraux. Certains decident rapidement tandis que 
d'autres ne semblent jamais avoir une information 
suffisante. Ces types de caractere ont beaucoup d'in­
fluence dans une reunion CVX. Pour mieux comprendre 
ces phenomenes, il serait bon que l'accompagnateur 
puisse connaitre les differentes personnalites de son 
groupe. On pourra s'aider d1une etude en profondeur de 
la caracteriologie de Myers-Biggs, de l'Eneagramme ou 
autre. II est clair que nous suggerons cela uniquement 
comme instrument au service de l'accompagnateur. 

Pour developper tous ces elements de la formation 
des accompagnateurs, nous devons utiliser Ie materiel deja 
existant.Nous devrons souvent solliciter l'aide d'experts. 
Les equipes de formation au niveau national devraient 
avoir une liste des moyens: livres, conferenciers, accompa­
gnateurs d'ateliers. Ceci est valable pour tous les domai­
nes de formation. 

4. Connaissance suffisante des aspects sociaux 

liVers une clarification des roles" dit que 
l'accompagnateur devrait avoir "une certaine conscience 
des problemes sociaux, economiques et politiques du monde 
d'aujourd'hui". lci, nous suggerons de changer Ie mot 
"certaine" par Ie mot " suffisante". Etant donne que la 
finalite de nos groupes est de "former des hommes et des 
femmes, des adultes et des jeunes, engages au service de 
l'Eglise et du monde, dans tous les secteurs de la vie: 
familiale, professionnelle, cl.vl.que, ecclesiale, etc. 1I 

(Principes Generaux, N.3), nous ne pouvons que demander a 
nos accompagnateurs une bonne integration dans leur vie de 
tous ces aspects. Une fa~on d'exprimer cette integration 
est d'avoir un bon niveau de conscience sociale. 

Ce que nous recherchons est une conscience de la 
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rea1ite socia1e et du lien existant entre 1es mecanismes 
et 1es dynamiques qui operent aux trois niveaux de notre 
rea1ite humaine: l'intrapersonne1, 1 1 interpersonne1et 1e 
social (cL P.J. Henriot s.j. in IISoundings", edite par 1e 
"Center of Concernll a Washington, D.C.). Avec cette vision 
integree, 11accompagnateur pourra aider 1es membres du 
groupe non seu1ement a obtenir ume mei11eure communication 
entre eux, mais a etre mieux prepares et disponib1es pour 
assumer leur mission hors du groupe, faisant preuve d'une 
mei11eure comprehension et evaluation de ce qu ' i1s vivent 
dans 1e groupe. 

En d'autres termes, 1es aspects sociaux,ne peu­
vent etre separes des sources de notre spiritua1ite ni de 
1a "10i interieure de l' amour ll qui !lnous incite a prendre 
conscience de nos graves responsabi1ites; ( ... ) nous aide 
a chercher constamment 1es reponses aux besoins de notre 
temps et a travai11er ensemble avec tout 1e Peup1e de 
Dieu, pour 1e progres et 1a paix, 1a justice et 1a chari­
te, 1a liberte et 1a dignite de tous 1es hommes." 
(Principes Generaux N.2) 

Les Principes Generaux (PG) font c1airement 1e 
lien entre 1a conscience et l'engagement social et l'en­
semble 'bien articu1e de notre vocation, 1a 10i interieure 
de 11 amour, l'esprit de 11Evangi1e et tout 1e Peup1e de 
Dieu. 

Ainsi, 10rsque nous formons 1es accompagnateurs, 
cette "dimension socia1e" doit etre presente et integree 
dans tous 1es domaines de formation. Par exemp1e, 1e Sup­
plement "Vers une clarification des roles" affirme que 
10rsque nous ref1echissons aux Exercices Spiritue1s, un 
des elements a considerer est une "comprehension de 1a 
dimension socia1e presente dans 1es Exercices". En effet, 
notr~ preocuppation socia1e est dans 1a 1igne d'unengage­
ment pour 1a cause du Royaume et pour 1es va1eurs du 
Royaume. 

Cependant, la dimension socia1e doit etre ega1e­
ment deve10ppee en e11e-meme, par 1e biais de programmes, 
a caractere plus technique, offerts aux accompagnateurs. A 
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ce sujet, nous rappelons simplement l'accent mis par la 
derniare Assemblee Mondiale (Loyola 86) sur 11 importance 
de "l'analyse sociale" (ou "analyse de la realite", comme 
on a coutume de l'appeler). 

Clest ainsi que nous proposons un minimum de 
quatre elements qui doivent etre offerts aux accompagna­
teurs comme partie de leur formation; en respectant, bien 
sur, l'age, la situation, Ie pays, etc., de chacun: 

- Realite sociale et valeurs evangeliques: la 
necessite du discernement. 

- Formation en analyse sociale. 
- Realite sociale et enseignement social de 

l'Eglise. 
Realite sociale et vie des Eglises locales. 

4.1 	 Realite sociale et valeurs evangeligues: la. 
necessite du discernement 

Les orientations de la Communaute Mondiale CVX, 
expr1mees principalement dans les conclusions des Assem­
blees Mondiales, reconnaissent clairement que nous ne 
pouvons vivre notre vocation si nous ne faisons pas de 
serieux efforts pour "cheminer avec Ie Christ pauvre et 
humilie ll Grace auxExercices Spirituels et au processus• 

que nous vivons a CVX, nous grandissons dans l'intimite a 
Jesus-Christ et a Son Evangile, au point que nous compre­
nons que nous sommes invites a "Le suivre en mission, 
comme Ie fit Marie, dans la liberte, la pauvrete et la 
solidarite avec un coeur qui ecoute et une volonte qui 
agH en faveur de la justice et de la defense de la vie." 
(Loyola 86, synthase des recommandations). Nous reconnais­
sons que clest un chemin de conversion "qui s'exprime dans 
un style de vie simple et dans une option resolue en 
faveur des pauvres" (ibid). 

L'accompagnateur devrait aider Ie groupe a aSS1m1­
ler ces orientations et a approfondir les racines evangeli ­
ques qui les soutiennent. II est important que les membres 
CVX soient aides pour comprendre qu'ici nous ne touchons 
pas seulement IIun aspect" de notre foi, mais que nous 
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entrons, dans une des significations 1es plus profondes de 
notre appe1 a 1a saintete. "Nous sommes tous appe1es a 
etre saints comme notre Pere du cie1, se10n notre vocation 
specifique. A notre epoque, 1a soif de saintete crolt de 
plus en plus dans 1e coeur des fide1es quand i1s entendent 
l'appe1 de Dieu qui 1es invite a vivre avec 1e Christ et a 
transformer 1e monde. L'Esprit nous pousse a decouvrir 
plus c1airement qu'aujourd'hui, 1a saintete n'est possible 
que grace a un engagement pour 1a justice, et une solida­
rite avec 1es pauvres et 1es opprimes. Le modele de sainte­
te des fide1es 1a1cs doit inc1ure 1a dimension socia1e 
dans 1a transformation du monde se10n 1e plan de Dieu". 
(Sur 1es pas du Concile. Message au Peup1e de Dieu. 
29/10/87, Synode des eveques.) (*) 

Ainsi, l'accompagnateur doit aider 1e groupe a 
lire l'Evangi1e pour apprendre a connaitre Jesus et son 
option, et a se rendre compte qu'i1 s'agit de l'origine et 
du point de depart de notre souci pour "1e progres et 1a 
paix, 1a justice et 1a charite, 1a 1iberte et 1a dignite 
de tous 1es hommes." (P.G. n.2) 

On pourra s'aider du volume 7 de 1a collection 
PROFAJ, editee par 1e Secretariat Mondia1 CVX. Les 
articles et exercices de 1a page 21 a 1a page 48 sont d'un 
interet particu1ier: 

• 	 "L'option fondamenta1e de Jesus est d'annoncer 1e 
Royaume de Dieu et de 1e rendre present en s'inse­
rant dans une situation historique et en assumant 
1es conflits qui 1e conduiront a 1a mort". (p.21) 

- ilLes chretiens face au monde socio-po1itico­
economiquelt (p.36)• 

Dans cette 1igne, l'accompagnateur est que1qu'un 
qui aide 1e groupe a se formu1er 1es bonne questions (et 
1es reponsesl) dans un esprit de discernement. Cet esprit 
de discernement est une attitude profondement ancree dans 
notre coeur et notre esprit qui nous incite constamment a 

(*) Traduction de PROGRESSIO 
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4.2 

( 

grandir et a changer. Avec cet esprit, nous,entrons dans 
l'histoire, qui, sans cesse, change et nous defie, et dans 
un monde qui appelle au risque evangelique. Nous vivons en 
Christ, et par Lui, nous vivons aussi Son mystere, et Ses 
valeurs deviendront les notres (nous nous assimilons a 
Celui que nous contemplons). Ainsi, la question: "qui 
suis-je?1I deviendra IIqui est-II?", et la question: "que 
suis-je en train de faire?" deviendra: "qu 'est-Il en train 
de faire par mon intermediaire?" 

Cependant, la realite sociale est complexe, et 
nous ne sommes pas les seuls a avoir Ie projet de la 
comprendre et d'agir. II est donc necessaire d'avoir 
certains outils qui nous permettent de mieux comprendre 
les problemes sociaux et de nous y engager activement. 
Pour cela, nous devons etre toujours prets a faire 
attention a la realite et la vie des Eglises locales. 

Formation en analyse sociale 

II est tres souhaitable de proposer une bonne 
formation dans Ie domaine de l'analyse sociale. L'"AnalYse 
sociale" (beaucoup aujourd'hui preferent parler d'''Analyse 
culturelle", pour insister sur les nombreux elements a 
prendre en compte) est une contribution des sciences socia­
les qui accepte differents niveaux de formation. De nou­
veau, ici comme dans Ie domaine des competences psychologi­
ques, notre objectif n1est pas de former des profession­
nels, mais de promouvoir une methodologie pour mieux "com­
prendre tOllS les elements importants qui influencent une 
situation particuliere -un evenement, un probleme, une 
institution, un lieu- revelant les hypotheses, structures, 
connexions et implications qu'elle comporte ll (Progressio 
n.3, mai 1988, p.9). Enrichi de la reflexion theologique 
et de la vie spirituelle, cet outil devrait conduire la 
CVX a une orientation plus missionnaire. 

Une initiation a l'analyse sociale devrait etre 
proposee aux accompagnateurs dans Ie contexte de leur 
formation permanente. Certains exercices pratiques avec 
des points de reperes precis et simples (par exemple, ceux 
proposes dans Progressio, n.3 1988, pp. 9 et 10), suivis 
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de lectures ou de conferences peuvent se reveler de grande 
utilite. 

Certains programmes .plus exigeants peuvent aussi 
etre proposes aux accompagnateurs, en tenant toujours comp­
te des necessites et des possibilites, dans Ie contexte de 
ce que nous avons appele: "formation specialisee". 

Une strategie tres repandue dans ce domaine est 
la pratique de ce qu'on appelle "experiences dfinsertion" 
pendant une certaine periode. Voir, par exemple, Ie modele 
propose a Manille 76, cours III; ou bien l'experience alle­
mande appelee "Project". II existe egalement une experien­
ce canadienne qui pourrait etre utile ailleurs. II s'agit 
d'un modele de formation d'accompagnateurs base sur Ie 
programme "Developpement des communautes laiques de foi" 
donne a Loyola House, Guelph, Ontario, entre Ie 22 mars et 
Ie 1er avril 1987: 

- Etudes 	sur "la strategiede Jesus" 
Etudes sur "les crises et les resistances dans 
les groupes" 

- Etudes sur les modeles de formation pour: 
a) les groupes apprenant a prendre conscience 

(Cycle I); 
b) les groupes faisant l'analyse sociale (Cycle

II); _ 

c) les groupes se trouvant devant une prise de 
decisions pour entrer dans l'action (Cycle 
III) . 

4.3 	 Realite sociale et enseignement social de 
l'Eglise 

II importe que l'accompagnateur connaisse l'ensei­
gnement de l'Eglise en relation aux problemes sociaux. 
L'accompagnateur devrait etre capable de lire la realite 
avec les yeux de l'Eglise pour completer l'analyse sociale 
par un rapprochement de la realite a caractere plus 
ecclesial et theologique. 

Outre l'etude individuelle que chaque accompagna­
teur pourra faire, il est conseille de leur proposer 
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quelques documents et quelques sessions de travail sur des 
themes touchant 3 l'enseignement social de l'Eglise. Cer­
tains de ces documents de travail pourraient etre prepares 
par Ie secretariat mondial et distribues aux communautes 
nationales. Par exemple. voir Progressio n.4. 1988 OU fut 
publie une presentation de IISollicitudo Rei Socialis". ou 
Ie materiel prepare pour la journee mondiale 1989 sur Ie 
meme theme. Voir aussi les bulletins publies par un groupe 
international de travail sur les documents de l'Eglise. 

4.4. Realite sociale et vie des Eglises locales 

La mission universelle de l'Eglise est toujours 
vecue dans des realites sociales et assumee par des commu­
nautes particulieres. Dans cette ligne, il est important 
que les CVX concretes soient capables de "collaborer avec 
les Pasteurs. partager leur preoccupation concernant les 
problemes et Ie progres de l'humanite.avec une sensibilite 
ouverte aux situations ou se trouve l'Eglise aujourd'hui," 
(Principes Generaux n.5) 

L'accompagnateur devrait donc avoir une conscien­
ce suffisante de la situation et des defis les plus 
urgents de son Eglise particuliere (diocese, pays). II 
s'agit 13 d'un point cleo Nos groupes locaux trouvent leur 
sens ultime dans la mission et Ie service. Une bonne for­
mation et une croissance dans la vocation laique ne peu­
vent avoir lieu sans une solide reference au contexte dans 
lequel nous devons assumer notre mission. 

Une bonne strategie pour developper cette cons­
cience est d'ouvrir nos initiatives de formation d'accompa­
gnateurs 3 d'autres responsables de communautes ecclesia­
les. Une autre fa~on importante est d'inviter les eveques 
locaux ou leurs vicaires 3 s'adresser (ou plus, selon les 
realites et possibilites particulieres) aux participants 
dans nos cours de formation. 

Une autre strategie est de motiver les membres et 
les accompagnateurs CVX 3 se joindre aux efforts d'autres 
associations au sujet d'un probleme precis de l'Eglise 
locale, afin que les efforts de tous soient coordonnes. 
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5. FAMILIARITE AVEC L'ECRITURE ETLA TRADITION 


Dans ce domaine, ce qui nous interesse est la 
formation biblique et theologique, ainsi qu'une bonne 
comprehension de la tradition chretienne. 

Nous ne parIons pas necessairement de diplomes 
academiques, mais de bases solides qui permettent de faire 
face, ou du moins de donner une indication concernant les 
problemes qui surgissent dans les groupes reflechissant 
aux themes de Christologie, d'Ecclesiologie, etc. 

Dans cette ligne, nous jugeons de grande impor­
tance Ie fait que les accompagnateurs aient une connais­
sance de base des documents et de l'esprit du Concile 
Vatican II, en particulier des aspects les plus lies a la 
vocation et a la mission des laics. 

Pour former les personnes en Ecriture Sainte et 
en theologie, on profitera des cours et seminaires souvent 
proposes dans les paroisses, facultes et autres organisa­
tions. De meme, il existe de nombreux ouvrages sur l'Ecri ­
ture en lien avec les Exercices Spirituels, ou avec 
d'autres themes dans ce domaine. Entre autres, certains 
supplements a PROGRESSIO, par exemple: IIFormation 
chretienne selon les Evangiles" (Martini), "Communaute 
humaine ou Eglise de Dieu?1I (Trublet), "Convertissez-vous 
et croyez a la Bonne Nouvelle" (Martini) . 

. 

La familiarite avec l'Ecriture et la tradition 

que nous recherchons ne provient pas seulement de l'etude 
ou de la lecture. Nous souhaitons qu'elle vienne surtout 
de la pr1ere personnelle et communautaire, d'un sens de 
l'Eglise ancre dans l'amour pour Jesus-Christ, et d'une 
histoire personnelle de salut dans laquelle l'Ecriture et 
la Communaute Ecclesiale ont joue un role fondamental. 
Ceci parce que nos groupes ne sont pas des groupes d'etu­
des bibliques, mais qu'ils ont recours a la parole de Dieu 
pour alimenter, de fa90n permanente, un processus de con­
version 
mission, 
l'Eglise. 

et 
et 
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